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Courrier (20 septembre 1962) [incomplet] 

Monsieur LAVIGNE à Monsieur GERMAIN, président du Secours en Montagne 

1. demande exercice secours en grotte ; 

2. proposition modification perche Barnaud pour la spéléo ; 

3. doter centres spéléo en matériel ; 

4. remboursement frais 

Monsieur LAVIGNE 
Chalet "La Cordée" 

ST -NARTIN-LE-VINOOX Monsieur GERMAIN 

téMphone : 44 - 85 - 84 
Président du Secours en Montagne 
27, Avenue des Vignes 

Grenoble, le 20 Septembre 1962 

Monsieur le Président, 

J'ai 1 'honneur de vous: remettre ci-joint, en double 
exemplaire, un rapport concernant le sauvetage effectué le 8 AoOt 
à Vallon Pont d'Arc. 

Je vous transmets ce rapport à titre d'informations oour 
attirer votre attention : 

· 

1o) -Sur l'urgence d'un exercice de secours en grotte; exercice 
auquel participeraient les principaux clubs spéUo des Alpes. 

2o) - Il faudrait apporter des mises au point à la perche Barnaud pour la spéléo. Cette perche est parfaite, sans elle nous ne 
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glisser le blessé dans les chaU�res. 

3o} -Pourrait-on doter les Ctontres de spéléos de ce matériel et 
quel est le prix d'une Barnaud ? 

4°} - Pendant cette opération de secours un hotel 1er de Vallon nous 
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150 NF. De plus, nous avons eu 

- 1 combinaison spéléo 
- 1 lampe 
- 1 échelle 
- 10 pitons à 1,50 

ao,oo 
20,00 

100,00 
15,00 

- 1 sac lafuma escalade � 

Repas 
265,00 
150,00 

Suite accident Pentecôte 1963 
Remboursement de frais téléphoniques. 

[L'équipe grenobloise de LAVIGNE avait été réqui· 

sionnée par le Préfet de 1' Ardèche pour la sortie des 

corps des 2 spéléos de la goule de F oussoubie. 

SOGiflf BAUfftiNIISf 8( SfGOUIS fN MINTAm 
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Cher monsieur, 

S.O.S. M. 
sH:SOOolol .. s-QI'Im\1111( 
" --.: * • $JI.,... �Ba...t-il 

i-ionsieur LAViGNE 

Chalet"La Cordée" 
St t-ïAfiT IN LE VINOUX 

Je vous prie de trouver sous ce 
pli un chèque de 23 rr que monsieur Ravanat, 
notre trésorier, me charge de vous envoyer 
en remboursement de communications télépho­
niques concernant l'opération "Foussoubie". 

Croyez, cher monsieur, à rr.es 
sentiments les meilleurs. 

La secrétaire • 

!-1. LAUTHIER 

W.t � 

... / ... 

Courrier (28 septembre 1962) 

Monsieur GERMAIN, Société Dauphinoise de Secours en Montagne 

à Monsieur LAVIGNE : 
· nécessité de se rencontrer 

· critique de 1' inconséquence des spéléos 

· Secours en Montagne non compétent en spéléo et hors assurance 

· solidarité pour éventuel exercice secours et évolution perche Barnaud 

· renvoie vers la Protection Civile. 

SOCIETE DAUPHINOISE DE SECOURS EN MONTAGNE 
INSTITUTION FONDEE SOUS LES AUSPICES 
OU SYNDICAT 01NITIATIVE DE GRENOBlE 
-- LE fi DECEMBRE 1910 ---- - · 

l>ion cher a lili, 

S.O.S. M. 
SIEGE SOCIAL AU SYNDICAT D'INITIATIVE 
DE GRENOBLE,.RUE FELIX-POULAT 
TtLEPH. 44-00.53-- CC. P. LYON 3032-28 

1-!onsieur L A V I G N E 
Chal et " La Cordée '' 

St i'llcRTDT 1?': VI!IOUX 

J'a-5. bi.en reçu votre lettre du 20 septemb r e  et le ra:n­
:nort joint. J'ai :n�il'\ connaiss11nce de l'un et de l'autre avec 
l'intérêt que vouB devinez. J'ai en vain essayé àe :nrendre 
contact avec vous l)ar téléohone au n° ('Ue vous !!'' avez ind:ioué. 
C'est rourçnoi ,ie f.te résous à. vcus écrire. 

-

Je ne pense !)as d'ail]t;>urs !J.Ue �ar une simple lettre 
nous �uiss�.Ol".S traiter de toutes le� questions Cl.•e la vôtre 
soulève et il me paraît in�"\sryensP..ble ClUe nous �uissiol".s �ous 
rel".cont:o:-€r t>ou:- en 0.i�cuter ccnvenabler.:ent. 

Il runP_raît evec lP.. nl\Jt> cl<d.re P.v:!.1�nce, à la lech�r-e 
èe votre -aTt"'lort . (l'.le ..-ous er. .avez <tffreusement "bavé". �:l::. 
.c�.u m'Ji"'l.S cel.<�. n<"�uV�>)t .'!et'v::lr de leçon! Car l<HI S!)éléos, cuel­
le r-ne soit leur a�u<rtrter.ance. fol'!t nreuve. 1\e-:>uis nJ.•lS:!eur.s 
P.'"lnées. rl1\Jlle négl:i�ence cou-r:-!>ble. C'est une tradition "i:>ien 
établi� chez eux que de croire fermement au Père Hoël et d 1 
attendre de lui secours. matériel. S'.lbVentions et rerbourse­
ments è.e frais. Or, Vt>US savez aussi bien aue moi oue le Se­
cours en Kontaene, clé:nendant du Hin istère d� l'lnté�ieur. est 
Ct>iffé :n.a.r la lo'.F.�I.; !"lue celle-ci1estiiD.ant q_u� cela n'était 
uas son rôle, "'a'.s tien celui des Or,"!anisations de snéléo 
( Spé léo Club de 1-�rance, etc . • •  ) a depuis ulusieurs aP.nées dé­
.ià ce.qsé de comprendre d�ns ses polices d'assurence le� opére­
tions en ;:-rottes. Qu'ont fa:it jusqu'ici. à ce point <:'!e vue, 
l<!S orçrtnisations syéléo. ? A ma connaissance, absolumP.nt r�.en • 

. .... ; 

Si donc nous nous pl:'\cons s11r le point è.e vue at=r-tctem.ent· 
.iuridiç_ue et administratif. le �ecours en tJontagne de Grenoble 
n'a absolument "Das à inte rv e nir "DOur ré�ler les frais d e c ette 
opération de la· Goule de Fossclli:Ji�. ni à mettre sur pied un eJ:.er.­
cice de secours en grotte. Il ne lui appartient pas non plus 
de f.�ira les frais d'une dotation en Datériel de secours, 4•• 
centres de S"Déléo. Aussi bien. eue faut-il entendr·e nat- oet·tè 
expression 00 êe ntres de spéléo." ? 

· 

Ce oui ne veut :çcas dire a-ue nous allons vous laisser 
toB"ber. C� serait tout à. fait contraire à nos traè.itions de 
solidarité. ?our ce oui concerne les frais ( hôtel. ee.tériel} 
la trésorerie de la s:v.s.n. est e.ctucllem<:!nt assez à l'aise 
pour vous en faire l'avance en attendant que la compatnie d' 
assurance du blessé paye. A coniition d'ailleurs qu'une clau­
sc de la police l'oblige à le faire! 

Vous me -oarlez d'un exercice de secours en gr otte? Qui 
en prendra l'initiative? Qui. le. responsabilité? Quelle 
rance couvrira les participants à l'exercice? 

Vous souhai tez t"J.U 1 on étudie une coque en :plastit:!_ue :pour 
compléter la perche Barnaud. Qui fera les études? Qui les fi­
nancera? 

La solution, je crois c;u'il fl'.ut la chercher dans le ca­
dre de la Pro tecti on Civile. Il faut, à ce titre. ·nrovo'!uer 
une réunion des représentants des nrinci!)ll.U� clubs a:n éléo ê.es 
Al!Je'l : Grennbl"!, Valence, Lyt>n, etc • . .

. 
Ït2 S.:î)_3.H� et noi­

même1en tant �ue conseiller tecjmi/!_Ue du Préfet, nol.\t> sorn.nes 
tant urâts 9. vous a:i.der. Il !"'.'e�t UPS im-oos!!ible �'e:·.7iC\&':'itt:r 
r l,11. S.D.:i.i·!., sons oue la J.i'.?.F. ait à en co nnaitre, u.ne (1.:!.­
llièion spéléo . La. :nrel!lière �encre à prendre s e!'a de �ouscri"!'e 
une uOlice è.' assurance snéciale couvrant les opé!'ations en 
P.1!'9tÏes, les primes étant pa;.rées -;:11r"'.:ie "Der les intfiresfl·;s. 
:Of'-t;t_ie -oar le. S.D.s.�:. q_ui y affectera une "">artie des A,·u'bve!l.­
tions <:lU'elle reço i t. C'est encore le S.D.3.l-":. oui -oourra s1 
·occu:ne:X- des études nu r1atériel; du stockar-e du met�h··j,el spl§cial 
o.ui mettra au service des s"Oéléos son systèr..e d'al_erte. _i:;ai,s 
�el.� ne aat;r::it être le rést,ltat d'une initiative unilaté-rale. 
11 -fa-ut o.ue la ouestion soit cl.ébattue en présence des j,t:lt6�es­
sés ep.Jt-mo!!mes. Et c'est pour cela t> u ':!.l e�t in�it.:..,eliseble o�e 
lioüi bous rencontrions. Le ulus tôt uos::!i"tl� sera fivid:em::nent 
le !!deux! 

J" vous laJ.s"'e l'J.nJ.tJ.atJ.o;e èe ce�ntact et j1atte:nds 
de vos nouvelles. Cr o vez, �e vo-..:.s nr:J. e , '""eS etmtinents "'eien 
c o rdiau:z. , 

F. G"HII< - l_ 



Monsieur LAVIGNE 
Chalet "La Cordée" 

ST-MARTIN-LE-VINOUX 

• .. 

Monsieur GERMAIN 
Président du Secours en Montagne 
27, Avenue des Vignes 

tél éphone : 44 - 85 - 84 
MONTFLEUR Y 

Grenoble, le 20 Septembre 1962 

Monsieur le Président, 

J'ai l'honneur de vous remettre ci-joint, en double 
exemplaire, un rapport concernant le sauvetage effectué le 8 AoQt 
à Vallon Pont d'Arc. 

Je vous transmets ce rapport à titre d'informations oour 
attirer votre attention : 

1°)- Sur l'urgence d'un exercice de secours en grotte; exercice 
auquel participeraient les principaux clubs spéléo des Alpes. 

2°) Il faudrait apporter des mise s au point à la perche Barnaud 
pour la spéléo. Cette perche est .parfaite, sans elle nous ne 
sortions pas le blessé, mais il faudrait une coque en plastique 
épousant la forme d'un corps humain, permettant de faire 
glisser le-blessé dans les chatières. 

3°) - Pourrait-on doter les centres de spéléos de ce matériel et 
quel est le prix d'une Barnaud ? 

4°) - Pendant cette opération de secours un hotelier de Vallon nous 
a ravitaillé et a une note de 150 NF. De plus, nous avons eu 
la perte du matériel suivant : 

1 combinaison spéléo 
1 lal'ilpe 
1 échelle 

- 10 pitons à 1;50 
- 1 sac lafuma escalade 

Repas 

80,00 
20,00 

100,00 
15,00 
50,00 

265,00 
150,00 

415,00 

... / ... 



Monsieur LAVIGNE 
Chalet "La Cordée" 
ST-MARTIN-LE -VINOUX 
T éléphone : 44 - 85 - 84 
Monsieur GERMAIN 
Président du Secours en Montagne 
27, Avenue des Vignes 
MONTFLEUR Y 

Grenoble, le 20 Septembre 1962 

Monsieur le Président, 

Monsieur LAVIGNE 
Chalet "La Cordée" 

ST -NARTIN-LE-VINOOX Monsieur GERMAIN 

téléphone : 44 - 85 - 84 

Président du Secours en Montagne 
27, Avenue des Vignes 

Grenoble, le 20 Septembre 1962 

Monsieur le Président, 

J'ai l'honneur de vous: remettre ci-joint, en double exemplaire, un rapport concernant le sauvetage effectué le a AoOt à Vallon Pont d'Are. 

Je vous transmets ce rapport à titre d'infor mations oour attirer votre attention : · 

1°) -Sur l'urgence d'un exercice de secours en grotte; exercice auquel participeraient les principaux clubs spéléo des Alpes. 
2°) - Il faudrait apporter des mises au point à la perche Barnaud pour la spgléo. Cette perche est parfaite, sans elle nous ne sortions pas le blessé, mais il faudrait une coque en plastique épousant la forme d'un corps humain, pemettant de faire glisser le blessé dans les chaU�res. 
3o} -Pourrait-on doter les Cê'ntres de spéléos de ce matériel et quel est le prix d'une Barnaud ? 

4°) - Pendant cette opération de secours un hotel 1er de Vallon nous a ravitaillé et a une not<? de 150 NF. De plus, nous avons eu la perte du matériel suivant : 

- 1 combinaison spéléo 
- 1 lampe 
- 1 échelle 
- 10 pitons à 1,50 
- 1 sac lafuma escalade 

Repas 

ao,oo 
20,00 

100,00 
15,00 

� 
265,00 
150,00 

... / ... 

J'ai l'honneur de vous remettre ci-joint, en double exemplaire, un rapport concernant le sauvetage effectué le 8 Août à Vallon Pont 
d'Arc. 

Je vous transmets ce rapport à titre d'information pour attirer votre attention: 
1 °) - Sur l'urgence d'un exercice de secours en grotte ; exercice auquel participeraient les principaux clubs spéléo des Alpes. 
2°)-Il faudrait apporter des mises au point à la perche Bamaud pour la spéléo. Cette perche est parfaite, sans elle nous ne sortions 

pas le blessé, mais il faudrait une coque en plastique épousant la forme d'un corps humain, permettant de faire glisser le blessé dans 
les chatières. 

3°)- Pourrait -on doter les centres de spéléos de ce matériel et quel est le prix d'une Bamaud? 
4°)- Pendant cette opération de secours un hôtelier de Vallon nous a ravitaillé et a une note de 150 NF. De plus, nous avons eu la 

perte du matériel suivant : 
- 1 combinaison spéléo 
- 1 lampe 
- 1 échelle 
- 10 pitons à 1,50 
- 1 sac lafuma escalade 

Repas 
NF 

80,00 
20,00 

100,00 
15,00 
50,00 

265,00 
150,00 
415,00 

.. ./ ... 

[manque] 



SOCIETE DAUP· HINOISE DE SECOURS EN MO.NTAC,NE 
INSUTUTION ,fONP.E'E SQUS LES AUSPICES 
DU SYNDICAT D'INITIATIVE DE GR,fNOBlE 
------ LE 6 DECEMBRE 1�10 ....,...,._ ,� .., -

Hop.. oh,er ami, 

S. O. S� M. 
SIEGE SQCtAt AU, SYNDICAT D'INtllAIIVE 
ot CSENOBU:r.RUE FEl.lX�POUtAT 
reLEP!-1. 44-00..53'�"- '"<:. C. P. l\'Otf-5032-28 

M.onsieur L A V l G lf E 
Chalet n La Ca�d4e " 
St MtiTIU LH VINOUX 

J'a.:!. b�.en .re·çv. vQtl';e l .ettre du 20 Seù1:élllb3;'e et le ra.n-. 
nort joint • J"t ai }_)ri:$ CCHlflS.i$iS�11Ce (\e 1 'un� et 4-e 11 fl;P,tre avec 
1' intérêt g_l.H.'l vous devin��. .1'1 tilti en vain. E;�ss�yé de �rendre 
contact a.vee voua ;P-f\.t télénho:nè l'tU n ° '!.Ue vous m'avez ind.iqué .. 
C ,. ea·t pourq_1.1oi. ,je me ré;so'!ls à vpus écrire. 

Je ne ;gense !=·as d'ai D �urs que '?àl' une .simple lettre 
nou� -quis$�: ons tra.i ter de toutes l, es qu,estions qve la 'tr8tre 
soulfJve et il �e para·ît in('li..sDei!ls�'ble çru.e nous J'}t1.iS· sJ.ons noïJ.S. 
:re:r:co.nt::rer: :nou:t� en i::L!7!cv,ter convenabl<rment. 

11 r��R�a!t eYec la nlU� cl�f�e �vidanee, � la lectu�e 
q e votre 7"a!'Î')'�rt. :o-ue v-ous. :er. , avez -�_;ffrev.se�P-ni; 11h�vé", Bi . 
.<lt.\ nvJi.'l.$ ce];� n01J"l.t!"j t Berv:i.:r de leç<u�! _ G.a:r lq$ s p élt5ol3.t entel­
le cne soit leu:r a:r':fJ�rte:r:ance. fo.n t "9reuve1 rteru-ni s ,lusj e1.u•s 
.P."l.P;8es� ti �1Jne n.ég"li�ence coU.'!')B.ble.. Ct est un. e tradition. 'b>ien 
établie chez eux que de croi.r� fe -rmement au Père l�Qël et d' 
qttendre de lui secou.rs . mo,t;ié::!del ., snbve11tiona et :re�bours€!­
ments de frais. Or; vQUq sa.:vez au.ssi bien Ç)l_ ·e Jll Oi que 1�) Se­
oovr� en l'lon ta-gue, ôépertdant dv. i4;J,.:nist6lre de 1� In.térie·!lr, e -st 
coif'f':é :Jar la l!"' �P.J.'I.; que celle-ci_, estimant qu� cela n' éta:i.t 
pae 1;3on .rôle, �:Jai.s 'bien celui -des orl!anisations de s:oéléo 
(Sp�l�o Club . de France, etc • • •  ) a depuis ulusieurs a�n�ea d'­
.là cessé ile com:prendre dA.!îrS ses polices d' assurt>.:n.ce les opé;r-a­
tiona en �rottes. Qu'ont fa�t jusqu•io�, à oe point a� vue� 
lAs or�:n:n.;is� tion.s $�éléo.? .;. ma oonnai:;; �p.nc,e 1 absolument t"�- én,. 

1 
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S:[ donc n o us nous placons s u r le point de vue s t:f� àt�u� 
�u:r5. diq_ve et adminis:tr.e.tif, le· Secou;rs en t·hntta:gne d .e Grst"n:�:bJ.Q 
n1 a. apsolument pas à intervenir poux régler les frais d� :QI!Jt.t�! 
opé.ra.tion de la. Goule de FoasGiliJie, ni à mettre sur pied U. eS:'é .it!• 
c'ice de seco:t;t!'S en grotte. Il n. e lui app.arti·e.nt pa.s non plu• 
de f :;d.ré les fr·ais a•une dotation en :matériel de secou.rf1,; ,�,\ 
centres de spé.léo. Auss5. bien� aue fau. t-il entendr'e n � .. · utt-e: 
expre•sioQ u�entres de apéléo." � 

· -

{!e O\'l..i n. e veut nas ·dira ttue nous allon·s vous lais. sêr: 
to-mber. Ce serait tou.t à fait contraire. à. nos t�aè.itfons de 
solida..ri té. ?,our ce èUi concerne les frais (hôtel,, nat:é.riel) 
la tréso:.rerie de le S: il.S .l'i. est e.c t'l;tellè!ll�nt ass·ez à l' a:Lse 
pour vous eh faire 11ava.nce en attendant que la compa .gnie d1 
assurance du hlessé paye. Â canë.itio�n d1ailleurs qu•· u.ne clau­
se de la police l'oblige à le fai�e! 

Valls me parlez d *v .. n exercice· :de secour ·s e1:1 grott.e? Qui. 
e.n prendl'a 11i·nitiative.'? Gtui, la responsabilité'? Quelle assu­
ra.nce. couvrira les part.icipan ts à 1 t exercice'? 

Vous souhaitez qu 1 on étudie une coque �en plastiq_ue ;pour 
(}OmpltHer la pe·rche J3ar:n .aud. .. Qui fera les é·tudes? Qu'i les fi, ­
l.Iancera? 

La solution, je crois. c:u:' il f..?.ut la chercher de.:ns le ca­
dire .de la Protection Civ ile. 11 faut, à .oe titre , r,rovonuer 
u-n. e rthmi. on des repré .s .ent .e,nts d ·es :orinci·paux clubs s!"éléo àes 
.1�-;n�s :  Gre:noblP., Valence., Lyon,. etc • • •  .L� S.D .. S . l-1. et ·noi­
�m&1�et .. ta,?!! t �ue. c.onseiller tec}nJ.i r;,u,e au Fré:fet t no1H" somn'le �' 
tld·rut :orêts ·3, yous ai.ct. er. !1 n ' e�t t�Ps itn.possible d'e::'7â,.l'4\� 
fi· ;L.T! s. D . :S . I-1 ., sans Que la ii'.?. E .. ait è. en connaîtfl., � ·� «!­
'{?!!,�� on s·pé· l ·éo. La nrem.ière me :SUre �. -prendrè .sera. !tire t'lléU�i"!" t. 
\ml! pi:>liëe è. t assurance snéciale couvr�n t ·le$ opérats. D:n .s: ·eon: 
Rl.'�1te.s, .les pri.r!l . e-s é:tapt pa;tées '?�r""':;i e n.l;!.r lès, i·n: ���-� �$:'i·� IJ' 
:IP!:'iie nar· lP. S. 'D •. s.}�. qui y a.Ïfectera une '?a.rti. e d_,�'S �'11ke,ii@i 
t�aZI �. ou.'elle reço'it. é"•est. encore 1e, S.D.d: � }f. oui 1" ai1J�a aJ 
�=cu�er des ét'!ldes d�, ma:tér· iel; du stock:ap-e <lu mat�i�tl �r�ci.!Jl. 
��t.u! ·me tt.ra au. service des S"Oéléos -son systÈine d 113.l.é!r\.e .• , ��!;·1,� 
oe :t!� ;ne S':,l.\tl:.'(' i t être le réEn�· l tat à 1 une initiative tt.n1.:1�atë::u�l·e. .• 
:Il.. ;!"�ut oue la o uestio n soit débattue. e11 'Présence dl�·S. t �.rltj�QJa .... 
�'�� eux-rnêmes. Et c 1 est '}JOU� C; �la ou 1 il est in::!..i �M)en�t�1}1�1 �;�;, 

:lll�IO'S! ·!i� tts ren-contr;i,o:n:s . Le "l)lus 'tôt !)OS'�i'tlP- sel!'-a. b::v.i:e·mrn;e,n:{i 
l e, 'l!t'Sl:suTf 

i:� vous lai.sse 11 initiati.:V'e: d:e ce. 
i B tV'Oil! :nrf)uvelles . Croy-ez , .]e vo1.�s "D .r:î. e, 
��P�'Il� * 

.F. GE!U1AIH 

orrta. c. li &'tl' �·t a:t.télfi'i� 
!": es 'J.tllt'1me!'!itl1!1 b.:iaD 



SOCIETE DAUPHINOISE DE SECOURS EN MONTAGNE 
INSTJTUTIOtiKlNOEE SOUSlESAUSPICES 
DUSYI«*:ATO'INIAATIVEotCltNQ8l.E 
-lE,DECUtBRI:1910---· 

�on cher 11::11, 

S.D.S.M. 
SI� SOCIAL � SYNOKAT O'NTioi.TIVE 
DE GRENOBLE, RUE FEli)(-POULAT 
TnEPH.41-00-55·<.C.P.LYONWZ.ZI 

Moneie\U' LA V l G IlE 

Chalet " LI!. Cord4e � 

St.:.•R'!'IHL?.VI!IOUX 

J'al. M.en reçu votre lettre du 20 aeptel!bre et le ra;>­
nortjoint. J'ai nr.i,. eonnai!lll'l.nee de l'un et de l'autre avee 
l'intérttctue vou,. davinez. J'l!.i en vain es,.ayédar>rendre 
contaet &Yec YOUII p"r t'léo:>ho"'e "" no t:.Ue voua •'a"'e" indiqué. 
c•eat J'OUrf!uoi .1e ne r6sotu à voua écrire. 

Je ne p.,n11e !'"" d'lliU .. ura 'l"" '>ar une aiaple lettre 
nouOJ puias�one traiter de toutes le a que�tions �"" la vdtre 
eoulàve et il l!le pars!t in��s'>eneeble (1Ue noua �ul,.sions !HIIIS 
rerco'>tl!"<!r "0\1::' en <ii�cuter ccn,.enahler:ent, 

Jl r1>\'>�_:re.1t evec 1,. t>lu� cl.,_,,.., � ... ,_d�nce, à la l<!ctttre 
�e votre -a,.,ort. "�" voua er. avet: ... tfreu"er:.Ant �b�v�M. :l� 
��:u • .,i.,� �el'!. n'>uv•lt �e-v�:r da leçon! c,.r l'>& s;:oêltloa, �ue!.­
le r-na �oit lRu:r- ll"l)'rt'lr.ance. !o:r. t nreuve, -te,ui& "lu a� eur11 
�."'n<les, <1. 'une néll"ll ce nee cou.;>!ble, C 'eet une tradition ioien 
IStablie chec euz<o:Jed.a croire feroae,.ent auPàre noi!l et d' 
nttendre de lui aecoure. nntériel, e�bventione et :."e�bourse­
oaents c!.e fraie. Or, vnua eavez aullai bien que 111oi que le Se­
c<>ura en l:ontaene, ��eendant du :.iiniatl\re de 1' Inttirieur, eat 
C'lifU !'Ill' la i>,F,Y,,: �ue celh-ci,eeti'llant que cela n'litdt 
;:oaa aon r�le, �a\s bien celui dea or�ar.isation� de a;uHéo 
(sp«léo Club da i'r11nce, etc . . •  ) a d.apu:l a elu�ieurs années d.U­
.1àcellaé de co•prendre d..,na &.ell pOlicaa d'aaaurl\nee le�; opérl!.­
ti. on" en .<�rottes. Qu'ont f11i t jusqu'ici, à çe >"oint � e vue, 
l"" ora:tnia11tion3 syélêo.? A 111a c<onnaiasance, ab!lolu�:�<>nt r�en • 

. .... ; 
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Si donc noue nous pli\CODII �"r le point de vue "t:riote!OI.ent 
�uricliQ.'Je et ad,.inistretif, h ::ieccure en f'ontegne de Grenoble 
D'& :Lb&olutaent paB àintervenir po\U"r<!i�>ler lea frnie de cette 
op<iration de la Goule de Foanobie, ni à 11.ettre e11r pied u.n ezer­
cice dOJ eecour" en grotte. Il ne lui appartient pee non plu• 
de f.dro les frais d111ne dotation en lladriel de secoure, 4e• 
centree de epélllio. Au:ui bion, eue fsut-il entendr'e pe.r cet1:e 
0%1lre1111ion •eentree de ep\U<!io." ? 

Ce oui ne veut 'Hlll �iro <f\18 nous allons vous lai�aer 
tonber. ce serait tout à fait COlltrdre à nos traèitiOD9 de 
eoli<lari té. Pour ee '!Ui concerne les frais (h�tel, :>etériel) 
la trélloreria de la 3,.J.S,I'i, ast aetuelleœ.,nt aasez àl'ai.oa 
pour voua en faire l'avanee an attandant que la çompae-nie d' 
99&uran<:e du blessé paye. A coniition d'ailleurs qu'une elau­
ae de la!'oliee l'obliseàl8 faire! 

Vous me parlez d'un exercice de secoure en grotte? Qui 
en prendra l'initiative? Qui, la reaponaabiliU? Quelle aasu­
ranee couvrira lea perticipantaàl'e:��:erçice? 

Voua souhaiteo; qu'on étudie une coque en plaati'1_ue !'OUr 
cocell!ter la perche Barnaud. Qui fere laa études? Qui laa fi­
nanèera? 

La solution, je eroh �u'il f�.ut la <:hercher d&na le ca­
dra de laProtection Civile. Il faut, à ce titre, <>rovonuer 
une réunion des représentants dell l)rir.ci!'n'-':o: cluba e!'éléo 6.ea 
Al,ee : Crel!<>bl.,, Valence, Ly'ln, etc , •• Î.8 S.;).3.0i. et.,oi­
=•••,on tll!lt t:.Ue conseiller tecimi-:_ue du ?réfet, none SO!!It:&a 
tont er3ta \ VC>Ull al.dar. Il n•e,t ""�" il!l);l<'&!lible é. •e:·.'liftii.';Sl" 
� lA S.!>. :i.t!., sens nua la ? • 7.!-. 1!.1 t li e�: connllitre, \U1& 4:!.­
<�'idon. apéléo. La nre�il!:-e ,.,en,;;r., A ;�rendre ae:-a da 'Jo-.aerirs 
une uoliee C:'asaurance an,eiale couvrant les op;lrationn sn 
l!"l'OÜee, lea prinea étant pa.vée11 ;>�r�i<! ttl!.r les 1nt,rsatoés, 

:��!�" a:�:l�: ;����Î�· d����� :�!:�:·�: ��;.�:��i:u!":o:;!:•�-; 
oecu"e;dellétud.es du .,e.tériol; du atocka.ve du ,.at,riel spécial. 
1!.UiSettra au &&T11'ice dea attélVoa son a,.atl!r:e d'alarta. il:aia 
cel:>. na �a><r,it tt re le ré�t•ltat �'une initiative unilat,rale. 
Il f'aut <>ue la nueation liOi t �ébattue en uré�ence dsa 1-et!Srsa­
aée au:��:-•l.,ell. i:t c' eat pour cela ou' il e�t in<!is"'lsnat:bls ou• ne\la tiOU!I rencontrions. Le elus tdt uoe�i"titl sera '"'ide�ent 
l.a ,.ieuzt 

Je vous lai.,�e l'initiativeée ce�ntact stj'atte.n.,a 
da YOa nouvelles. Crovez, 1e vo�:s erie, �es aantiuenta "l:is.n 
cordiauz. , 

'· "'"" - l_ 

Le 28 septembre 1962 

Monsieur LAVIGNE 

Chalet "La Cordée" 

St MARTIN LE VINOUX 

Mon cher ami, 

J'ai bien reçu votre lettre du 20 septembre et le rapport joint. J'ai pris connaissance de l'un et de l'autre avec l'intérêt que vous devi­

nez. J'ai en vain essayé de prendre contact avec vous par téléphone au n° que vous m'avez indiqué. C'est pourquoi je me résous à vous 

écrire. 

Je ne pense pas d'ailleurs que par une simple lettre nous puissions traiter de toutes les questions que la vôtre soulève et il me paraît 

indispensable que nous puissions nous rencontrer pour en discuter convenablement. 

Il apparaît avec la plus claire évidence, à la lecture de votre rapport, que vous en avez affreusement "bavé". Si au moins cela pou­

vait servir de leçon ! Car les spéléos, quelle que soit leur appartenance, font preuve, depuis plusieurs années, d'une négligence cou­

pable. C'est une tradition bien établie chez eux de croire fermement au Père Noël et d'attendre de lui secours, matériel, subventions et 

remboursements de frais. Or, vous savez aussi bien que moi que le Secours en Montagne, dépendant du Ministère de l'Intérieur, est 

coiffé par la F.F.M. ; que celle-ci, estimant que cela n'était pas son rôle, mais bien celui des organisations spéléo (Spéléo Club de 

France, etc ... ) a depuis plusieurs années déjà cessé de comprendre dans ses polices d'assurance les opérations en grottes. Qu'ont fait 

jusqu'ici, à ce point de vue, les organisations spéléo ? A ma connaissance, absolument rien. 

Si donc nous nous plaçons sur le point de vue strictement juridique et administratif, le Secours en Montagne de Grenoble n'a abso­

lument pas à intervenir pour régler les frais de cette opération de la Goule de Foussoubie, ni à mettre sur pied un exercice de secours 

en grotte. Il ne lui appartient pas non plus de faire les frais d'une dotation en matériel de secours, des centres de spéléo. Aussi bien, 

que faut-il attendre par cette expression "centres de spéléo."? 

Ce qui ne veut pas dire que nous allons vous laisser tomber. Ce serait tout à fait contraire à nos traditions de solidarité. Pour ce qui 

concerne les frais (hôtel, matériel) la trésorerie de la S.D.S.M. est actuellement assez à l'aise pour vous en faire l'avance en attendant 

que la compagnie d'assurance du blessé paye. A condition d'ailleurs qu'une clause de la police l'oblige à le faire ! 

Vous me parlez d'un exercice de secours en grotte ? Qui en prendra l'initiative ? Qui, la responsabilité ? Quelle assurance couvrira 

les participants de l'exercice ? 

Vous souhaitez qu'on étudie une coque en plastique pour compléter la perche Barnaud. Qui fera les études ? Qui les financera ? 

La solution, je crois qu'il faut la chercher dans le cadre de la Protection Civile. Il faut, à ce titre, provoquer une réunion des repré­

sentants des principaux clubs spéléo des Alpes: Grenoble, Valence, Lyon, etc ... La S.D.S.M. et moi-même, en tant que conseiller 

technique du Préfet, nous sommes tout prêts à vous aider. Il n'est pas impossible d'envisager à la S.D.S.M., sans que la F.F.M. ait à en 

connaître, une division spéléo. La première mesure à prendre sera de souscrire une police d'assurance spéciale couvrant les opérations 

en grottes, Les primes étant payées partie par les intéressés, partie par la S.D.S.M. qui y affectera une partie des subventions qu'elle 

reçoit. C'est encore la S.D.S.M. qui pourra s'occuper des études du matériel, du stockage du matériel spécial, qui mettra au service des 

spéléos son système d'alerte. Mais cela ne saurait être le résultat d'une initiative unilatérale. Il faut que la question soit débattue en 

présence des intéressés eux-même. Et c'est pour cela qu'il est indispensable que nous nous rencontrions. Le plus tôt possible sera évi­

demment le mieux ! 

Je vous laisse l'initiative de ce contact et j'attends de vos nouvelles. Croyez, je vous prie, à mes sentiments bien cordiaux. 

[signature] 

F. GERMAIN 
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Le ----lH.-SEP..IEMBJl.L ... L9 6 3 

Cher monsieur, 

i-'ions i e ur LAV lGNE 
Chalet"La Cordée" 
St MARTIN LE VINOUX 

Je vous prie de trouver sous ce 
pli un �h�que de 23 � que monsieur Ravanat, 
notre trésorier, me charge de vous envoyer 
en rembourseme�t de communications télépho­
niques concernant l'opération "faussoubie". 

Croyez, cher monsieur, à mes 
sentiments les meilleurs. 

La secrétaire, 
f\-1. LA UT HIER 

----• 

W. L � i..f 
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